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Editorial

« Dans un questionnaire, je
devais mettre une croix pour
dire quelles écoles j’avais suivies.
Mais comme j’ai été ballotée
d’un foyer à un autre, je n’ai
quasiment pas été à l’école. Ce
« parcours scolaire » n’entrait
dans aucune case.  J’avais le
sentiment de ne pas exister dans
un tel questionnaire et de ne pas
appartenir à la société. Etant en
dehors des normes, nous sommes
également hors de la pensée des
autres.Et comment oser s’expri-
mer quand on n’a pas de
formation ? » C’est ainsi que
Nelly Schenker , militante du
Quart Monde, interpellait les
participants à la Conférence de
Lucerne "L’Europe grandit – avec
tous ? La voix des plus pauvres
dans la lutte contre l’exclusion
sociale".

Quelques semaines auparavant,
Maya Graf,Conseillère nationale,
avait affirmé avec force qu'il
était essentiel que les personnes
concernées puissent exprimer
leur expérience et leurs
propositions pour être libérées
de la pauvreté, qu'elles puissent
dire: « Nous sommes là. Nous
avons un visage». Elle a
expliqué, comment les
témoignages, entendus le 17
octobre 2004 à Bâle, l'ont incitée
à déposer un postulat au Conseil
National avec cinq collègues de
cinq partis différents: Mmes
Brigitte Gadient, Christine
Egerszegi et MM. Dominique de
Buman, Stéphane Rossini,
Heiner Studer.
Mme Maya Graf s’exprimait dans
le cadre d’une conférence de
presse, le 18 mars dernier,
rassemblant, aux côtés des
parlementaires mentionnés,
quatre associations luttant
contre la pauvreté : Caritas
Suisse, EPER, OSEO et ATD Quart
Monde. Le postulat était déposé
le jour même, au Conseil
national muni de 102 signatures
(sur 200 membres du Conseil).

Ce postulat demande au Conseil
fédéral d’organiser tous les
quatre ans une Conférence
nationale sur la pauvreté. Il

précise que cette conférence
doit être préparée avec les
«personnes en situation de
pauvreté». C’est un vrai défi !
Vouloir une dynamique
nationale continue et régulière
pour s’attaquer aux causes de
la pauvreté et de l’exclusion,
c’est déjà novateur. Vouloir le
faire avec les plus pauvres eux-
mêmes l’est encore plus. Quelles
sont les autorités locales ou
cantonales à avoir une expé-
rience forte d’une telle partici-
pation des plus démunis ? Je
n’en connais pas. Quels sont les
groupes ou associations où les
plus pauvres prennent la
parole ? Il y en a quelques-uns,
mais ils sont rares. ATD Quart
Monde a une longue expérience
de cette expression. Son
fondateur Joseph Wresinski,
avait  proposé, il y a 36 ans
déjà, en mai 1968,  aux
personnes du Quart Monde
d’écrire des cahiers « Un peuple
parle ». En 1972 il lançait les
Universités populaires Quart
Monde.

Aujourd’hui, nous restons
persuadés que l’expression des
plus pauvres peut être un
ferment de transformation de
la société. Aussi pour préparer
le 17 octobre 2005 – Journée
mondiale du refus de la misère
– voulons-nous proposer à tous
de témoigner des gestes de
courage et de résistance
posés par les plus pauvres
pour vivre dans la dignité  (voir
l’article ci-contre).

Ensemble, nous pouvons relever
le défi de donner une voix aux
pauvres, si nous écoutons ce
que nous dit Nelly Schenker :
«Il faut que des femmes et des
hommes s’engagent pour que
nous puissions apporter notre
voix, non comme une thérapie,
ni pour résoudre un problème,
mais simplement parce que c’est
essentiel pour tout être humain
de s’exprimer et d’exister dans
la pensée des autres».

Exister dans la pensée des autres.

Un «appel à témoins» est lancé pour préparer la Journée mondiale du
refus de la misère, le 17 octobre 2005

«Il y a quelques années, J’ai fait
connaissance avec Marie-Hélène.
J’habitais alors un quartier à côté
d’une cité d’urgence. La régie de
notre quartier avait séparé nos
immeubles des habitations de la
cité par une haute barrière de fil de
fer, en argumentant que c’était  pour
nous « protéger ». Je me suis
demandé comment les familles très
démunies de la cité allaient réagir à
cette sorte d’isolement imposé.
Maintenant pour sortir de leur cité
les gens devaient faire un grand
détour. Marie-Hélène, mère de
famille vivant dans une grande
précarité, a donné le ton de leur
réponse. Elle a planté tout au long
de la barrière une multitude de
fleurs ! Alors depuis, à chaque fois
qu’on se croise devant ce mur de
séparation, on ne baisse plus la
tête, honteux d’un côté comme de
l’autre, mais on parle de fleurs, de
beauté et de l’avenir des enfants!»

Comme Marie-Hélène, des femmes,
des hommes, des enfants ont résisté
de tout temps, face aux injustices
engendrées par la grande pauvreté.
Aujourd’hui encore, les premiers
résistants sont ceux qui ont une
vie très difficile. Ils doivent lutter

tous les jours pour vivre dans la
dignité, tout en faisant face au
mépris des autres.
Combien de fois n’avons-nous pas
opposé une résistance aux propos
affirmant que les plus pauvres ne
voulaient pas «coopérer»,
«chercher du travail», «être poli
avec les autres» ou même qu’ils
étaient des «profiteurs».

Aujourd’hui, en vue de la prochaine
Journée mondiale du refus de la
misère, le 17 octobre 2005, nous
aimerions proposer à chacun
d’entre vous, chères lectrices et
chers lecteurs, une participation
active. Vous proposer  de
témoigner, par écrit, par  oral ou
même en images, de ce que vous
connaissez, savez, expérimentez
des gestes de courage et  de
résistance posés par les plus
pauvres.

A ceux qui connaissent une vie
difficile, nous suggérons de
raconter ce qu'ils entreprennent
pour pouvoir vivre en famille, pour
éduquer et donner une formation
à leurs enfants et leurs jeunes,
pour être reconnus par les autres,
pour apporter leur pierre à la société

ou encore apporter aide et soutien
à plus démuni qu'eux.

A tous, nous proposons de
témoigner comment ils perçoivent
et reconnaissent les efforts des
plus pauvres et comment ils
soutiennent eux aussi ces gestes
de résistance.

Nous lançons cet « appel à témoins»
à toutes et tous, notamment aussi
aux personnes qui, dans leur
profession ou leur bénévolat,
rencontrent des familles en
situation de précarité.

Tous ces témoignages seront
rassemblés et étofferont notre
message et notre interpellation à
l’occasion du 17 octobre 2005 lors
des commémorations de la Journée
mondiale.

Nous attendons votre participation
dès à présent et jusqu’en septembre
et vous en remercions d’ores et
déjà : 
courrier postal : Mouvement ATD
Quart Monde, 1733 Treyvaux
par e-mail :
quart-monde@bluewin.ch
par téléphone: 026 413 11 66

27 mai, centre national à Treyvaux: vernissage de l'exposition
«Chemin de découvertes et de rencontres», ouverte tous les jours jusqu'au 17 octobre 2005

Olivier Gerhard

Des gestes de courage et de résistance



Nouvelles de la campagne «brique par brique»

L'Europe grandit - avec tous? La voix des pauvres dans la lutte contre l’exclusion

L’idée d’organiser une telle
conférence a germé suite à la
rencontre internationale de
Varsovie. L’an passé plus de 400
personnes, dont près de la moitié
touchées par la pauvreté et venues
de toute l’Europe, se sont
rassemblées à Varsovie (avec des
personnalités du monde politique,
économique et social) pour discuter
des perspectives de leur contri-
bution à une Europe solidaire.

Les organisations et institutions
suivantes étaient partie prenante
de cette conférence du 14 avril :
ATD Quart Monde, Caritas Suisse,
la Haute Ecole de Pédagogie
Sociale,  la Haute Ecole de Travail
Social,  le RomeroHaus, (tous trois
à Lucerne) et la Ville de Lucerne.
Voici quelques extraits des diverses
interventions :

Maya Isufi-Seiler, militante du
Quart Monde, a exprimé son point
de vue en disant: «Chez nous, on
met trop d'importance sur le
paraître, sur le savoir des autres.
Avec le temps tu en arrives à croire
que tu n'es rien, quand tu n'as
rien. Pourtant nous sommes tous
pareils. Il faut qu'existe la
confiance entre les gens. Lors de la

Sous ce titre s’est tenue, le 14 avril à Lucerne,  une conférence organisée par le Mouvement ATD Quart Monde et le RomeroHaus . Près de 180 personnes
ont pris part à cette manifestation qui a abordé largement le thème de la pauvreté et de l’exclusion et a donné la parole, entre autres, à des personnes
touchées personnellement par la pauvreté.

rencontre en Pologne nous avons
pu vivre cela. On se faisait
confiance mutuellement, et
chacun avait confiance».

Rosmarie Zapfl-Helbling,  mem-
bre de l’assemblée parle-
mentaire du Conseil de l’Europe,
a rappelé qu'une stratégie de la
cohésion sociale dans tous les états
membres devrait être une tâche
des Etats et des organes officiels
tout comme de la société civile et
de chacun individuellement et en
famille. La manière de traiter les
personnes qui ont besoin de
protection est pour le Conseil de
l’Europe souvent la pierre de touche
de la démocratie d’un pays. Il
compte sur des ONG au statut
participatif, comme par exemple
ATD Quart Monde, pour réaliser le
partenariat avec les personnes
connaissant la pauvreté et
l’exclusion.

Jürg Krummennacher,Directeur
de Caritas Suisse, a exprimé ses
craintes face au climat de suspicion
touchant les bénéficiaires d’aides
sociales et de rentes. Il a souligné
que, malgré un « courant éthique »
général, la question d’éthique en
économie et politique sociale est

limitée. Qui parle encore d’intérêt
public et de justice sociale?
Actuellement la lutte contre la
pauvreté en Suisse doit se
concentrer au plan politique sur
des projets ciblés.

Walter Schmid, recteur de la
Haute Ecole de Travail social et
Président de la Conférence Suisse
des institutions d'action sociale,
a soulevé la nécessité de réaliser,
partout correctement et effica-
cement, les nouvelles directives de
l’aide sociale. Dans ce sens les
efforts d’intégration ne doivent
pas seulement être reconnus et
promus dans le domaine écono-
mique, c’est-à-dire le marché du
travail, mais également dans le
domaine social.

Annelise Oeschger, Présidente
de l'OING - Conférence du Conseil
de l’Europe, a plaidé pour la
ratification de la charte sociale
révisée du Conseil de l’Europe et de
son article 30 (Droit à la protection
contre la pauvreté et l’exclusion
sociale).
A savoir : des membres d' ATD Quart
Monde ont joué un rôle déterminant
dans la préparation des résolutions
de l’Union Européenne pour les

plans d’actions nationaux de lutte
contre la pauvreté et l’exclusion.

Marie-Rose Blunschi, ATD Quart
Monde Suisse  a  émis le souhait
de voir se créer des structures de
rencontre entre personnes
touchées par la pauvreté et leurs
concitoyens. C’est-à-dire des lieux
où les personnes peuvent se
rencontrer mutuellement et,
partant de leur vie, reconnaître,
interpréter et résoudre des
problèmes.

Ruedi Meier, Conseiller
municipal et directeur des
affaires sociales à Lucerne,
Président de l’initiative des
Villes pour la politique sociale,
a formulé le voeu que Lucerne
puisse être une communauté qui
sait et veut agir en solidarité avec
les pauvres.

Eugen Brand, délégué général
du Mouvement international
ATD Quart Monde
«Les personnes et familles,
ébranlées par l’exclusion et la
pauvreté, ne cessent de répéter
que pour «avoir une voix» , il faut
passer par une réconciliation.
Réconciliation avec soi-même, ce

qui signifie pouvoir se défaire de la
haine, de la violence et du
sentiment de honte. Réconciliation
avec ses propres enfants, son
conjoint, son voisin de quartier ou
de village… Réconciliation entre
pauvres et nantis et peuples du
nord et du sud.
La réconciliation entre pauvres et
nantis, c'est l'affaire de chacun
d’entre nous. Dans cette
responsabilité, il s’agit d’examiner
sous un nouvel éclairage l’histoire
commune aux pauvres et aux
nantis. Il s’agit de se poser la
question de savoir ce qui, de la vie
et de la souffrance des pauvres, des
Heimatlos, des Suisses sans nom
est resté gravé dans notre mémoire
collective.  De tous les enfants, qui
furent arrachés à leurs parents,
placés dans des homes ou comme
domestiques de fermes.
Il n’est pas question de sombrer
avec eux  dans leur souffrance,
mais de transformer, avec les
pauvres, cette souffrance en
ferment de vie communautaire.
C’est seulement ainsi que pourra
naître et croître une confiance
permettant de jeter des
passerelles».

Zoug
En 2000, nous avons commencé par chercher pour ATD Quart Monde du
matériel utile à son fonctionnement : des ordinateurs, un rétroprojecteur,
du matériel de bureau et d’autres choses encore. La question de savoir
qui était le Mouvement ATD Quart Monde et en quoi il se distinguait
d’autres organisations nous était toujours posée. Et quand nous avons
commencé à chercher des soutiens pour la rénovation de la maison à
Treyvaux cela n’a pas été facile, mais finalement nous avons rencontré
quelques succès. En 2004 une personne nous a rejoints avec beaucoup
d’idées et de relations dans la région. Nous avons alors organisé
ensemble une commémoration pour le 17 octobre 2004, la Journée
mondiale du refus de la misère. Nous nous sommes retrouvés avec une
vingtaine de personnes pour un moment d’échanges sur le thème de la
pauvreté dans notre contrée en lien avec la politique, la culture, les
Eglises, l’opinion publique… Maintenant nous nous sommes attelés  à
l’organisation d’un concert, en novembre 2005, au bénéfice de la
rénovation de la maison du Mouvement à Treyvaux.
Pour poursuivre notre engagement, concrétiser nos idées, il serait bon
de pouvoir compter sur des personnes qui connaissent bien ATD Quart
Monde et en même temps viennent de notre région. Pour chaque
association qui veut se manifester sur le plan local, il est primordial
d'avoir des connaissances des réalités de sa région et de bénéficier de
solides relations.

Regina et Victor Furter

Fribourg
Le cercle d’amis d’ATD Quart Monde de la région de Fribourg avait décidé
de reporter l' exposition-vente en faveur de la rénovation de la maison
prévue en février 2005, à l'automne. Il n'a pas voulu concurrencer  toute
la mobilisation de la population en faveur des victimes du tsunami.
Le groupe a poursuivi son travail d’organisation et de contacts et
aujourd’hui il est heureux d’annoncer que cette exposition-vente,
regroupant des créations d’artistes et de membres d’ATD Quart Monde,
aura lieu dans les locaux sous le temple protestant de Fribourg, à la rue
de Romont, les 23-24-25 septembre.

Valais
Quelques amis du Mouvement se sont rencontrés au mois de mars à
Martigny et ont décidé de poursuivre la réflexion avec d’autres quant
à la forme que prendra leur participation à la campagne « brique par
brique». Avis à tous les Valaisans: le groupe serait heureux de s'agrandir !
Nous vous donnerons volontiers les coordonnées nécessaires.

Une occasion à ne pas
manquer!

Visitez l 'exposition de
sculptures interactives au
centre national à Treyvaux

Si vous envisagez de proposer un
geste de soutien pour la rénovation
de la maison  à votre paroisse, club-
service, association, cercle d'amis...
L'exposition "Chemin de
découvertes et de rencontres" offre
une belle occasion de venir à
Treyvaux, de voir la maison, de
comprendre l'importance de sa
rénovation et de mieux connaître
les activités qui s'y déroulent. C'est
très volontiers que nous restons à
disposition pour une visite guidée
de cette exposition visible jusqu'en
octobre 2005. N'hésitez pas à
prendre contact: au 026 413 11 66.

Une exposition à visiter également
en famille!

Diffusion du dépliant: "Bâtir, créer,
se former avec les plus pauvres"
A ce jour 9'000 dépliants ont été difffusés. Si vous
pouvez en distribuer dans votre entourage,  n'hésitez
pas à nous en demander!

De nouveaux lecteurs et sympathisants
L'objectif: 2'000 nouvelles adresses dans nore fichier
d'ici fin 2006! Depuis le début de la campagne nous
en avons enregistré 320.

Financements obtenus ou promis
Nous avons besoin de fr. 2'250'000.-- pour les travaux
de rénovation et de transformation. A fin mai 2005,
nous avons fr. 815'500.-- à disposition.
Merci de poursuivre avec nous la recherche de
financement.

320

Treyvaux
Le théâtre de l'Arbanel a accueilli
samedi soir 4 juin, l'auteur-
compositeur-interprète Michel
Bühler pour un concert en faveur
d’ATD Quart Monde.  Michel Bühler
a profité de son passage à Treyvaux
pour venir visiter la maison et
rencontrer quelques membres de
l’équipe de volontaires.

9'000

fr. 815'500.--

Baromètre: Situation au 15 juin 2005

Et vous?
Faites-nous connaître vos
initiatives pour que nous puissions
aussi en parler!

Confidentialité
Les adresses de notre fichier ne sont ni
vendues, ni échangées, ni
communiquées. Elles sont à l’usage
exclusif d’ATD Quart Monde.
Vos  dons: CCP 17-546-2

Le Mouvement ATD Quart Monde est
déclaré d’utilité publique par le Service
cantonal des contributions du siège de
l’Association. De ce fait les dons peuvent
être déduits des impôts dans la plupart des
cantons. (Si nécessaire nous pouvons vous
faire parvenir une copie de cette
attestation).

Les comptes sont vérifiés annuellement
par la Fiduciaire NBA Audit SA à Villars-
sur-Glâne


